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spécial grandes cultures 

BULLETIN TECHNIQUE N* 13 DU 9 MAI 1988 


BLE : Rouille jaune, aggravation 

ESCOU RG EON : Sortie des barbes 

BETTERAVES : - Traitement pucerons 

- Spécial réseau betteraves 
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BLES D’HIVER 


Le stade 2 noeuds est souvent atteint et dépassé. 


POUR LES AVERTISSEMENTS 
TELEMATIQUES 
APPELEZ LE 36 15 
CODE ARTEL 


Fin de Tutilisation du Terpal et des désherbants hormonaux. 

ROUILLE JAUNE : Sensible aggravation notée dans certaines parcelles. Nouveaux cas 
graves a proximité de Lille et d'Arras (variétés DECLIC et AUSTERLITZ). Certaines plantes 
dans ces parcelles sont totalement contaminées (F2 et Fl 1). 

On peut prévoir pour le prochain cycle de contamination d'ici 8-10 jours, l'apparition 
de foyers graves dans certaines parcelles. 

Nous renouvelons ainsi nos conseils de surveillance et de traitement si nécessaire (cf précé- 
dent bulletin). 

OÏDIUM et SËPTORIOSE : Evolution régulière. 

PUCERONS : Présence de petites colonies sur feuilles. Intervention injustifiée. 

ESCOURGEONS- ORGES D’HIVER 

La sortie des barbes se généralisé dans le secteur Arras - Lens en avance sur 
le littoral cette année. 

Helminthosporiose en progression, le temps chaud et humide lui est extrêmement 
favorable. Une protection fongicide est indispensable à ce stade (produits — ► se reporter 
à notre bulletin n° 9 du 19 avril). 

PROTEAGINEUX 

Pois et féveroles atteignent souvent le stade 3-^i feuilles. La situation sanitaire 


est saine. 


Thrips très rares et sitones rarement graves. 

Envisager le desherbage de post-levée à partir de maintenant. 
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betteraves 

SITUATION : Stade cotylédons à 4 feuilles. 

Piégeage de pucerons vecteurs : Révèle, Flandres, Lillers, Plaine de Lens, Ternois. 

Présence en culture : en de nombreux secteurs. 

PRECONISATIONS : 

Le vol de PUCERONS VECTEURS (Macrosiphum euphorbiae, Myzus persicae...), 
leur présence sur betteraves décelée facilement sont des éléments de risques importants 
de contaminations primaires surtout en zone à jaunisse importante en 1987 (plantes adven- 
tices réservoirs de pucerons et virus). 

Par ailleurs, on observe sur fusains des pucerons noirs ailés qui risquent de voler très pro- 
cljdinement et "élargir" les foyers primaires. 

Malgré le stade peu avancé des betteraves (cotylédons à 4 feuilles), nous conseil- 
lons une INTERVENTION RAPIDE dès 2 feuilles avec un APHICIDE EFFICACE, sur toutes 
les parcelles non traitées : Temik 5 G (18 kg/ha) ou Dacamox (15 kg/ha). 


Peuvent s’utiliser : 

- Metasystemox R, Anthonox à 1,5 1/ha sont systémiques mais leur rémanence sera réduite 
a cause du faible développement du feuillage, qui limite la quantité de produit obsorbé. 

- Pirimor G à 0,5 kg/ha, aphicide pénétrant translaminaire agit par ingestion et vapeur, 
action très courte pour les mêmes raisons que précédemment. 

- Decis B (0,5 1/ha), Mavrik B (0,6 1/ha), aphicides de contact, action de très courte durée. 

Ce traitement doit être considéré comme un traitement supplémentaire par rapport aux 
pratiques courantes (renouvellement probable sous 8 jours, en fonction des prochains bulletins) 

Les mélanges avec les herbicides ne sont pas conseillés mais se pratiquent sans 
apparemment de problèmes, on peut toutefois retenir en cas de risque de phytotoxicité 
dû à l'herbicide (forte amplitude de température, froid nocturne important), le phénomène 
sera accentué. 


Les atomaires et altises sont peu nombreuses jusque là, elles commencent à voler. 
Les traitements du typ>e Sopragam (parathion éthyl * lindane), Drifène AP (endosulfan + 
parathion éthyl) sont dans la plupart des cas inutiles à ce jour. Ils sont insuffisants sur 
pucerons. 

En cas de nécessité d'intervention mixte, NE PAS MELANGER Sopragam et 
Drifène AP (ni d'ailleurs Kregan et Lorsban) avec les herbicides, des cas graves de phytotoxi- 
cité ont été notés au cours des précédentes campagnes. Par contre les mélanges suivant 
sont possibles (au moins sur le plant physique) : Sopragam + Pirimor G ; Drifène AP + Antho- 
nox. 

COLZA 

Stade G4, 10 premières siliques bosselées pour les plus avancées, défloraison. 

Les charaçons sont présents depuis une quinzaine dans le Carnbrésis mais en 
nombre trop faible pour déclencher un traitement. 

En Artois, les premières captures ont été observées en fin de semaine avec des populations 
très faibles. 

Les premiers symptômes de scléroiinia sont observés dans le sud de l'Artois 
dans des parcelles à risques. Les fortes hygrométriesnocturnes sont favorables au développe- 
ment de la maladie surtout en période de défloraison, rester vigilant. 

Alternaria : les rares symptômes restent sur les feuilles basses sans progresser, aucu- 
ne inervention n'est à envisager actuellement. / 
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Schéfra de principe. ’Ju p-e-je 

1 Turbme centrduge 

2 Pot de récotte 
3. Filtre 

4 Boite etanche 


POSTE DE PIEGEAGE BACS JAUNES 
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RESEAU DE SURVEILLANCE 
PUCERONS DE LA BETTERAVE 
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LE RESEAU DE SURVEILLANCE 
PUCERONS DE LA BETTERAVE 


Responsables de la transmission des jaunisses virales aux betteraves, certaines 
espèces de pucerons font l'objet d'une étroite surveillance au printemps. 

Actuellement, 2 systèmes de piégeages permettent de déterminer les périodes 
de vols des pucerons : 

- les tours à aspiration (piège a succion) 

- les bacs jaunes. 

Des comptages réguliers en cultures complètent les informations fournies par 
les différents piégeages. 


LA TOUR A ASPIRATION : 

Son principe est basé sur l'aspiration des insectes à 12 m du sol. 

Chaque jour, tous les pucerons capturés sont identifiés. En juillet, août, le nombre 
de pucerons pris au piège peut atteindre 8 000 à 10 000 individus. 

Des courbes de vols sont établies pour les pucerons de la betterave, des céréales, 
des légumes, du houblon ... 

2 tours sont implantées dans le Nord Pas-de-Calais, l’une à Arras (depuis 1978) 
et l'autre à Loos-en-Gohelle (depuis 1987). il existe 12 autres tours réparties sur le territoire 
français (Réseau AGRAPHID). 


LES BACS JAUNES 


Ce système de piégeage est basé sur l'attraction des pucerons par une couleur 
précise (jaune, orange). Les bacs jaunes sont mis en place dès le semis et sont relevés 2 
fois par semaine jusqu'à la mi-juillet. 

Sur le Nord Pas-de-Calais, un réseau de 14 postes de piégeages bacs jaunes a 
été mis en place en collaboration avec l'I.T.B., les Sucreries Béghin Say et la Sucrerie de 
Lillers. 

LES OBSERVATIONS EN CULTURE : 

Lors de l’implantation des bacs jaunes, une bande témoin non traitée insecticides 
est réservée. Des comptages hebdomadaires permettent de détecter une arrivée massive 
d’ailés et de suivre l'évolution des populations de pucerons sur les betteraves. 

Lors de tournées en plaine, d'autres parcelles sont également observées. 






